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            For my daughter in law who loves animals !
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            – Au fait, j’ai un super projet pour les vacances !

            – Louca n’est plus amoureux de moi, alors je vais en trouver un autre.

            – Tu veux un amoureux ? Reste célibataire, c’est bien mieux.

            – Yes, Lisa is right ! Luna, you only have six…

            – Pourquoi tu me parles en anglais, Lou ?

            – Elle s’entraîne pour le bac.

            – Yes, I’m training because I want to have good grades.

            – Et mon super projet ? QUI VEUT EN SAVOIR PLUS ?

            J’avoue, j’ai crié. Surprises, mes trois sœurs se taisent, et mon père qui coupait
               du pain sursaute tant qu’il s’entaille légèrement le bout du doigt. Luna court chercher
               un pansement pour son « pauvre papounet ». Elle en oublie Louca et son nouvel amoureux.
               Lisa réfléchit et Lou se remet à manger. Ouf, j’ai enfin un créneau pour présenter
               mon projet mais mes parents en décident autrement.
            

            – Tu avais besoin de hurler ? me dit mon père en agitant son doigt au pansement fluo.

            – On n’est pas dans une salle de concert tout de même, déclare ma mère.

            Je soupire si fort que toutes les miettes autour de mon assiette s’envolent. Maman
               fronce les sourcils.
            

            – Mais qu’est-ce qui ne va pas ce soir ?

            Je ne peux pas lui répondre que j’ai trop de sœurs ! Pourtant…

            Moi, Laure treize ans et demi, j’aurais adoré être fille unique. Mes parents Stéphane
               et Stéphanie Juin surnommés les Steph au carré en ont décidé autrement. Ils ont opté
               pour une famille nombreuse et ils ont eu quatre filles à qui ils ont donné la même
               initiale ! C’est pourquoi on nous surnomme les quatre L.
            

            Lou, dix-sept ans et trois quarts, notre aînée, passe son bac cette année. S’il s’agissait
               du bac option #donner des ordres/conseils/instructions/avis en tout genre, elle le
               décrocherait avec la mention très bien.
            

            Lisa, dix ans, détient le record du plus grand nombre de phrases prononcées en une
               journée. Celle que je préfère, c’est « Bonne nuit, je vais me coucher » (sous-titre :
               ouf !). 
            

            Quant à Luna, six ans, elle peut crier plus fort que l’alarme anti-effraction du salon
               de thé de notre tante Caroline1. Elle couvre la sirène de l’alarme en chantant à tue-tête.
            

            Autant dire qu’à la maison, avec quatre L à table, les repas sont animés. À la fin
               de la journée, on a toutes quelque chose à raconter ! Mais aujourd’hui, il s’agit pour moi de parler d’un truc
               super important et je regrette qu’aucune de mes sœurs ne me laisse la parole. Enfin,
               Lou, Lisa et Luna se tournent en silence vers moi. Les dieux des filles opprimées
               des familles nombreuses viennent de m’accorder une ultime chance. 
            

            – Je vais m’investir dans un projet très sérieux et comme vous êtes les personnes
               les plus importantes de ma vie, je voudrais avoir votre avis.
            

            Ensuite, je souris modestement.

            C’est comme si soudain, un projecteur avait surgi du plafond et m’éclairait. Mes parents
               s’attendrissent (ils sont flattés de se sentir « les personnes les plus importantes
               de ma vie », les compliments, ça marche toujours) et mes sœurs semblent captivées
               par mon projet « très sérieux ». Je prends tout mon temps pour leur expliquer ma décision.
            

            – Je vous ai parlé de Driss, le nouvel élève de ma classe. Je discute beaucoup avec
               lui.
            

            – Celui qui a un oncle qui dirige un refuge pour les animaux abandonnés ? Tu nous
               as déjà raconté plein d’anecdotes ! s’exclame Lisa.
            

            – Ah oui… Même que nous, un jour, on adoptera peut-être un chat, lance Luna d’une
               voix vibrante.
            

            Sa phrase reste suspendue dans le vide, comme à chaque fois qu’on évoque l’éventualité
               d’avoir un animal domestique à la maison. On sait toutes ce que va dire notre mère.
            

            – Il n’en est pas question, Luna, déclare cette dernière dans la seconde qui suit.
               Je te l’ai répété cent fois : avoir un animal à la maison, c’est un travail à plein temps et avoir quatre filles, c’est…
            

            – … un vrai travail en plus du travail, je sais, souffle Luna dont la lèvre inférieure
               tremble légèrement.
            

            Comme je sens qu’elle va craquer, je l’interromps.

            – J’ai décidé d’aller avec Driss au refuge de son oncle aux prochaines vacances. Je
               vais faire du bénévolat pour m’occuper des animaux abandonnés.
            

            Mon annonce déclenche aussitôt un concert de réactions.

            – Je veux venir avec toaa ! crie Luna.

            – T’es trop petite. À la limite, dix ans, ça va. Pas six, souligne Lisa

            – On voit bien que tu as du temps libre en quatrième, Laure, soupire Lou. Je ne peux
               pas me permettre ce genre de truc.
            

            – Je te signale que je sais très bien m’occuper des animaux, rétorque Luna, sourcils
               froncés. Demande à Madame Martin d’abord !
            

            – C’est pas parce que tu mets des croquettes dans le bol de Jimmy depuis deux semaines
               que tu sais t’occuper d’un animal de compagnie, répond Lisa avec sa tête de maîtresse.
            

            Je me tourne vers mes parents pour relancer la conversation sur un point essentiel :
               leur accord pour ce projet…
            

            – Je n’ai rien contre, mais je souhaite d’abord t’accompagner là-bas et discuter avec
               le responsable, ma chérie, décide ma mère.
            

            – Oui, il faut avoir une idée précise de tes futures tâches, ajoute mon père.

            – Lisa et moi, on pourra venir avec toi ? demande Luna qui ne lâche jamais l’affaire.

            – Je vais travailler dans un refuge, pas dans un centre de loisirs, je réponds. Vous
               croyez vraiment qu’ils prennent des scolaires ?!
            

            Lisa lève les yeux au ciel avant de chuchoter quelque chose à Luna.

            Pour prouver que je connais parfaitement mon sujet, je raconte TOUT ce que je sais
               sur le club ados géré par le refuge Une nouvelle chance.
            

            – L’oncle de Driss dirige cet organisme depuis quatre ans. Il a eu envie de créer
               un club jeunes parce que pour lui, c’est important que ceux et celles qui vont devenir
               des adultes connaissent et comprennent les animaux pour les respecter et les protéger.
            

            Luna secouant la tête avec force comme si elle faisait déjà partie du club, je précise :

            – Les jeunes entre 11 et 16 ans sont accueillis au refuge trois demi-journées par
               semaine pendant les vacances, et un samedi après-midi sur deux quand le collège a
               repris. Ils prennent vraiment part à la vie du refuge en s’occupant des animaux. Le
               refuge n’est qu’à deux stations de métro. Je peux y aller à Vélib.
            

            Lisa pouffe avant de se souvenir que je me suis VRAIMENT mise au vélo depuis notre
               périple de dix jours l’an dernier2. Je dis à mes parents que je vais leur donner le numéro de téléphone de l’oncle de
               Driss et que je compte inviter mon ami chez nous pour qu’ils le rencontrent. Ensuite
               je me tais, satisfaite.
            

            – Bravo, ton dossier est hyper bien ficelé, me murmure Lou.

            Je souris, certaine de mon succès.

            – J’ai dix ans et demi, je suis sûre qu’on peut m’accepter dans le club jeunes, déclare
               Lisa.
            

            – Madame Martin peut faire un mot pour expliquer que je m’occupe très bien de Jimmy,
               ajoute Luna.
            

            Mon sourire se fige instantanément.

            Si, j’ai un petit problème.

            J’ai deux petites sœurs ultra-collantes.

            
               Ma présentation était tellement top que mes parents vont accepter ! Avant, ce serait
                  mieux que tu viennes à la maison pour qu’on en discute.
               

            
            
               Cool ! Pas de problème je suis dispo ce samedi aprèm si tu veux.
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            J’ai à peine le temps de finir ma conversation avec Driss que Justine3, ma Best Friend fille, vient aux nouvelles. On n’est plus dans le même collège depuis
               qu’elle a intégré l’école de danse de l’Opéra de Paris mais chaque semaine, on débriefe au téléphone, en plus des tonnes de sms quotidiens qu’on s’envoie.
            

            – Laure ! hurle-t-elle dans mon oreille. Scoop énorme : figure-toi que je fais partie
               des sélections pour le prochain ballet d’automne.
            

            On pousse le même cri toutes les deux. Savoir que ma meilleure amie va se produire
               sur la scène de l’opéra Garnier me met en transe et je m’imagine déjà dans le public.
               Évidemment, ma joie est communicative.
            

            – Pourquoi tu cries comme ça ? me demande Luna en passant une tête dans ma chambre.

            Lisa, qui se trouve juste derrière elle, lance d’une voix forte, pour montrer qu’elle
               n’a pas digéré ma mise au point sur l’âge des jeunes admis au club du refuge animalier :
            

            – Elle est contente parce qu’elle a réussi à se débarrasser de nous !

            – C’est vrai, tu t’es bien « dérrabassée » de nous ! ajoute Luna.

            Lisa l’entraîne déjà plus loin.

            – On s’en fiche, j’ai un plan, lui dit-elle.

            Je soupire avant de reprendre ma conversation avec Justine à qui j’explique mon projet
               avec Driss et la réaction de mes deux pots de colle de sœurs.
            

            – Vous pourriez nous rejoindre, Ulysse4 et toi, si vous avez un peu de temps pendant les vacances. Ce serait cool, non ?
               je propose avec enthousiasme.
            

            – Hum, je vais essayer. Mais Ulysse, ça m’étonnerait, me répond Justine.

            – Comment ça ? Il adore les animaux !

            – Ben, tu lui demanderas… Moi, je ne suis pas sa messagère, lance ma Best Friend.

            – Tu m’inquiètes. Que veux-tu dire ? Messagère de quoi ?

            – J’entends la prof qui nous appelle, c’est l’heure de reprendre le cours, je file !
               Bisous, Laure, à plus.
            

            Je fixe l’heure, incrédule. Justine pense VRAIMENT que je vais croire qu’elle a cours
               de danse à 21 h 10 ?
            

            J’ai l’impression qu’elle vient de me raccrocher au nez pour ne pas avoir à en dire
               plus au sujet d’Ulysse.
            

            Je parcours rapidement mes
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